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tout chaussés Le témoin ajoute 
qu’elle a entendu dire au défunt 
que l’accusée était présente quand 
son frère est arrivé et a bu avec 
eux. Le témoin lui a alors demandé 
comment cela se faisait et elle a ré
pondu : “Je crois que Napoléon s’est 
trompé.”

Le SS. M Parthia ” a apporté la 
nouvelle que les dommages causés 
par l’ouragan au Japon sont plus 
grands qu'on l’avait d’abord suppo
sé. Les cultivateurs o.it surtout 
bèftucoup souffert. Des champs de 
riz ont été submergés, des ponts ont 
été’emportés, 2,947 maisons ont été 
démolies. 159 personnes ont été 
tuées ou se sont noyées et une cec- 
tairiè d’autres ont été blessées.

L’assorlirçent d’Aulorççe
Mile McDonald
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Tentes lettres, correspondances etc. etc. 
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OSCAR McDONBLL

Ottawa 0*t.

MONTRERONT DES PATRONS

GnAIIDE OUVERTURE Chapeaux et BonnetsqUOTIfilSNNS
Est an complet et n’eet pas 

•urpee é en valeur et en variété.
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Londres, Paris et New-York,
$1.0 ARGYLE HOUSE

SALLE D'EXPOSITION DES

Modes

LIAISON SB MOD’S 3
PARISIENNES

521—RUE SUSSEX—521
IPBELL Tous récemment reçus

AGENTS GENERAUX
228 - Rue Sparks. 228

Patrons de MantiVee, Dol
mens, Jaquettes, etc.

Magnifiques Fleure, Plnmes, 
Ailes d’Oiseaux. etc.

Nouveaux beaux pa'roni d’E- 
toffea à robes et en patrons de 
costumes.

; de Meubles MODES DE BDTTKKICK JOHN CASEY------  ET------BUREAUX ET ATELIERS
118 roc MA Patrice 

414 et 416 rweSt
ubliu en général sur la Mantilles ------ POUR------

L’Automne et l’Hiver
Telephone No. 391.M. G. Boivin. marchand de chauf- 

sures, de Montréal, se rendit à Bos
ton, jeudi dernier, pour affaires com
merciales. En passant sur une des 
principales rues, il s’arrêta tout-à- 
coup en voyant appareître la figure 
d’un de ses anciens amis, un mar
chand de cuir bien connu à Mont
réal, et qui nous a quittes pour dif
ficultés financières. “Tiens, 
ment vas tu, mon ami kérouack,” 
lui dit M. Boivin, en >ui tendant la 
main. L’ancien marchand delà rue 
St Paul ne para ssait pas dans un 
état de prospérité à faire envie, et 
d’un air presque désespéré “Tiens, 
Boivin, dit-il, voici ma fortune” et 
il tira la modique tomme de quatre 
contins de sa poche. M. Bo vin fut 
ému de la detretse de son ancien 
confrère et camarade, lui passa dix 
dollars et 1 emmena din>r à son 
hôtel. Un passa l’après-midi en- 
s mb e et vers la soirée, le nouveau 
citoytn de Boston invita son ami 
chez lui. On se rendit à trois ou 
quatre milles de la ville de Buston, 
dans une maisonnette de campa 
gne, où le souper fut servi. Deux 
ou trois étrangers, soi disant mar
chands de cuir, furent présentés à 
M. Bo vin et l’on causa. Pendant 
la conversation, Kéro lack aurait 
fait venir l’apropos sur une préten 
due vieille affaire et réclama la 
somme de trois milles piastres de 
M. Boivin.

Gémi ci prit la chos • comme une 
plaisanterie, mais l’attitude de son 
hôte devint tellement irritée et me
naçante qu’il prit le parti de retour
ner à Boston immédiatement. Il 
parait qu’on lui paria de lui faire 
signer trois chèques de mille pias
tres i haque M. Boivin eut peur. U 
se leva et malgré les efforts qu’on 
faisait pour lui fermer la porte, il 
parvint i\ s’ squiver et r tourna ou 
plutôt s’enfuit à la ville, en faisant 
envi on trois milles à pied-. Il était 
quatre heures du matin lorsqu’il 
atteignit le premier poste de po ice. 
Un voulut Je retenir, const ierànt 
comme suspect de voir un etranger 
eireràcettefbeure.It finitpar tom h r 
à son hôtel, où il se reposa des fa
tigues de la route, des emotions de 
son aventu 
n’avait pas éié victime d’un rêve.

Samedi après-midi, il se rendit à 
la gare, mais au moment de mettre 
le pied dans les chars, il fut abordé 
par deux officiers de police, qui le 
retinrent ; quelqu’un qui n’est pas 
nommé lui présenta trois chèques 
de $1,001) ch tcun, lui d'-mandant de 
les signer comme condition de sa 
.ib rté

M. Boivin, qui, dit-on, venait de 
voir la silhouette de Kérouack dans 
la foule qui encombrait la gare, re
fusa avec indignation de se laisser 
conduire au poste de police.

Il retint les services d’un avocat 
et, lundi matin, il expliqua ce dont
I était accusé.

Le plaignant avait produit cer
tains documents en vertu desqu -ls 
il réc amait encore les dits trois 
mille piastres. Comme la loi cri- 
minelle frençaise, la loi du Massa
chusetts oblige i’eccusé à prouver 
son innocence, e* qui fut une baga- 
lelle pour M. Boivin, qui était bien 

dans le monde commercial 
Un M. Glasc, qui avait failli devenir 
associé ce Kerouac k, informa le 
magistrat de la portion de M Boi- 
v n et le plaignant dut renoncer à 
sa tentative.

“ C’est le p r.: acte de chaniage 
qu’on ait jama s vu à Boston,” fit 
remarquer le magistrat, et il énon
ça ouvertement ses doutis sur la 
validité des prêt- ndus documents à 
l’appui de la plainte.

Lundi soir, M. Boivin, arraché à 
cette épisode romane que, retomba 
dans la vie réelle et vint continuer 
son commerc ; sur la rue Saint- 
Paul.

Sous le litre, L'empereur Frédéric 
itaitCamidu peuple, le docteur Boh- 
mert de Berlin a pub Jé une bro
chure contenant les appréciations 
des principaux philanthropes prus
siens sur 1 empereur Frédéric. L’un 
d’eox, le professeur Curtius, dit que 
les l-aits de magnanimité qui ca
fetier ssaient 1’. mpereur se sont 
m in f siée chez lui dès l’enfance 
M. B jnren ajoute : w Dès sa jeunes
se i1 désirait avec ardeur le bien 
être de toutes les classes du peuple."

II y a beaucoup de fièvre typhoï 
de à Montréal. Les hôpitaux, étant 
remplis, refusent de recevoir ceux 
qui en sont atteints.

Le cardinal Moran, archevêque 
de byddney, NVG. 8., lorsqu'on lui 
a présenté les franchises de la ri;é 
de Dublin

RUE DALHOUSIE----- LB—-Aménagement NOUVELLES DE PARTOUT O. B. IT. Co.JEUDI, 20 courant
Le procès de Dame Léda Michel, 

née Lamontagne, est commencé de 
samedi à Sherbrooke. Le témoi
gnage de l’accusée, Mme Michel, 
qui a été reçu à une requête tenue 
à Wolfstown, a été lu en cour, don
nant la version de la tragéd e par 
la prisonnière.

Elle dit que le soir de l’affaire, 
son frère, Rénfi Lamontagne, alla 
à la maison vers les onzi heures et 
frappa à la porte. Son mari se leva, 
ouvrit la porte et son frère entra. 
Elle se leva elle-même, s’hab lia et 
entra dans la chambre où étaient 
son mari et son frère.

Après avo r conversé quelque 
temps, son frère sortit une bouteille 
de boisson et tous trois priant un 
coup, après quoi son fière sortit et 
la prisonnière entra dans une autre 
chambre. Comme son frère ne reve
nait pas, son mari alla à la porte 
pour voir ce qu’il était devenu, et 
au même instant elle entendit un 
coup de revolver. Elle courut de
hors précipitamment pour voir ce 
qui en éta:t, et elle vit son fière 
donnant la chasse à son mari. Elle 
sortit alors par une autre porte pour 
aller chercher du secours, mais elle 
n’avait fait que que que pas lors
qu’elle perdit connaisse.-ce. Lors
qu’elle reprit ses sens, elle regarda 
en arrière, et elle aperçut ia maison 
en flammes.

Ayant peur de retourner sur ses 
pas, elle se r ndit à la mai=on de 
Gosselin ti de là eh z Areade Bou 
chor, où elle trouva sou miré ; ell*- 
dit que la raison qui lui a fait de
mander s’il pouvaii parler est q /ci e 
voulait elle-même lui parlér.

Exilia Boucher, te témoin sui
vant, dit avoir été éveillée par Mm • 
Gosselin, et elle se vendit avec la 
prisonnière ch z son père. Arcade 
Boucher. En route, la prisonnière 
dit qu'elle voulait avoir du recours 
pour éteindre le 1 -u i l elle répéta 
cés mots : “Pauvre Na, oléon, il est 
dans les fl;:mutes.

Le témoin d manda à la prison
nière s’il avait sau é quelque chose 
et elle répondit, oui, deux valises, 
il entra dans la maison et je l’eu 
te.,dis pousser un grand cri.

Madame Arcade Boucher, sœur 
du défunt Saint-Michel, rendit en 
s lut- son témo gnage. Elle deme î- 
re à une peti'e d;stance de la mai
son incendiée, nia s un peu plus 
loin cependant que madame Gosse- 

. Elle dit que son frère vi- t à 
leur maison tm peu après minuit 
et frappa à la fenêtre en proférant 
des ions inintelligib'es.

Son mari s’est levé et l’a laissé 
entrer. Elle s’est levée ensuite, 
quand elle a vu son frère tout c ru- 
vert de sang et sentant la fumée et 
elle a vu qu’il avait une blessure au 
cou qui saignait avec abondance. 
Peu de temps après, l’accusée et ma 
petite fille Exi.ia sont arrivées. Elle 
a demandé si son mari était à et 
s’il pouvait parler.

Hier, Délima Roy, de W ; fes- 
town, a dépose quelle faisait du 
blanchissage pour Napoléon Michel 
et que le jour qu'elle est allée là, 
Rémi Lamont ign- y é ait. Ii a 
passé la nuit là et le matin, Léda 
est allée dans sa chambre et y a 
restée environ une demi heure. 
Après son départ, Léda lui a dit 
que Napuléon n’aimait pas qu elle 
parle de ses parents ou les visite. 
Elle a dit qu’elle aimait Doiphis. le 
f.ère de Napoléon, mieux que tout 
autre membre de la famille.

Ermina Croteau, la f mme du 
frère du défunt est, ensuite exami
née. Ayant en'endu parler de l’ac- 
cid- nt. elle est allée ch-z Arcade 
Boucher où elle a trouvé le défunt 
dans un état épouvantable. Pen
dant qu’elle était là, Léda Lamon
tagne a demandé po urquoi ils ne 
fai airnt pas de recherches pour 
trojv-r le meurtrier, et en réponse 
au 'é noin elle a dit : “Si Napoléon 
n’avait pas parlé, i!i 
pas su, car j- ne l’ai pas vu lut r.

Virginie Ga neau est ensuite in 
tenogée et raconte quef le soir du 
meurtre, elle a demandé à la préve
nue comment le feu avait pris et 
qui avait blessé Napoléon et elle a 
répondu qu’elle ne Je..savait, pas. 
Elle dit qu’elle dormait pro fondé 
m« nL Quand elle s’est éveillée, son 

était debout et elle l’aentepdu. 
parler à quelqu’un dans la chambre 
voisine et s’est a'ors que le coup a 
été tiré. Elle a ressentie une grande 
peur et a quitté la maison.

Le témoin lui a demandé ri elle 
avait pris le temps de mettre ses. 
souliers et l’accusée a répondu 
qu't lie et son mari s’étaient couchés

Petits et grands catalogues ; re
vue»; fetullee mensuelles, etc., à 
notre agence maintenant transportée
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i
V TOUS VETEMENTSCOMMENÇANT

ILE ÎO MAI, 1808$5.00 Avec r approbation de Sa Grandeur 
VArchcrljue d'Ottawa 

Pour la reconstruction de I Eglise des Ré 
vérenib* Pères Oblals de Hull, P. (,( dé
truite .dans l'incendie du 6 juin 1888, 
qui cnnmma le Couvent, l’Ecole, l’Pglise 
la résidence des R-vérrmle iNr s et une 
I anie de i* ville de Hull.

POUR CENT —VKNliZ CHKZ-
<> montant d"»rgwn* peut *tre épargné 
par chaque p rsonee qui acheter* MU 
Vardewaw ou nom Habit d’Automne ans 
No*. -69 et 271 rue Wellington.

WOODCOCKkmiVl
cominoi

rhe liât- au à 
!SH, (construit
lité des tourlsha) partira du 

du la He ne tou* 'es jours à 7,20 d 
avec de* passagers et du fret.

J.u moins (-odieuse et la aeule 
i j squ’à Montréal, sautant les 

de Lachine «t passant tous le

Les i assngers pour les station: 
aires trouveront un grand avantago par 

Lea hateaui viennent eccos- 
va peurs pour Qu’bec et Mont-

k vapeur en fer 
spécialement pour 1* 

Quai
vs s

Vente i Réciprocité Illimitée qui 

commence ce jour au
u matin,

ison d’Ottawa. Kemnrquen-blen qoe non* ne voua 
chanreron* rien pour le privilege de 
marcher dsni In rue.

ligne par 
rmpldeaJe viens d'acheter le stock de TA

PISSERIE 4* la maisou K. White 
J’offrirai ceite.#emaine ce stock en 
vente en détail, à des prix beaucoup 
plus bas que les marchands d’Ottawa 
ont payé dune le gros. M. White 
m’a transféré toutes les affaires de 
son départ- ment de la Tapisserie.

Maevsin distingué de modes

—KT-

VETEMENTS DE DESSOUS
818 BUE WELLINGTON 818

TIRAGE

le Mercredi 17 Octobre 1888
A 2 HEURES, KM ,

Aa Cabinet *t Leetare Parolssla’, 
a Montreal, Canada.

lento des Bille h et Tirage opérés par la 
Loterie Nationale.

l'ont Vie-SATISFACTION! TOUS
8 lialné-

m cet o roui».
1er prés dos 
r al.

l«a voie la plus agréable et la plue di
rect'' |Hiur se rendre aux célébrée " Caltdo- 
nia Kprl "

Ex ci
EPBELL,

Scarks, )

GRANDS AVANTAGES2149 BOTS irsion du same li à (îrenviUe et re
tour. 50 contins.

Hillele obtenus de l’agent, m, k. King, 
rue Sparks où à I ord du lia tenu. Toutes 
informât oca r çiies au burean de l'ag nt, 
Quai du la Heine.

-----DURANT LA-----

SEMAINE DE L'EXPOSITION
VALEUR TOTALE DES LOTS

NOS 269 ET 271 RUE WELLINGTON
OTTAWA

WM. H OWE $250,000.00
R '« BldfM,

Nuvciimule Ne. Rue Cum
berland.

mueewa en or * 
de In mnnnlwriiu

5s:is:.*.*.%K,"lîi;~ ';s
Montre# en »r*rnl eeiide de Bar* be U

Argenteries à des prix exceptionnel 
lement bas.

ttir En g nos et kn Détail.-#l

Gros Lot : Un ImmeuMe de $25.000,00.
R W. RHEIMIRRI), J*.

Gérant.i-3 Pvms' HOTEL CAHADIEH Il eMfolWt an port
gagn nt d. lui payer en e«|>é(-ne le timnlnut 
de eou lot, moine une cuminiasion de < ix 
pourcent.

eur de tout nom ro Ot'awa, 1 mal 1888.—j

Cl-UKVANT OCCUPÉ PAR G. LàTBIIOUILLK) Bide an FERRONNERIES GRANDE OUVERTUREmagnifique hôtel ;vlent d'd re a heté 
par M. John Johnson, ex-propiiélaire du 
“ Royal Exchange.''

Lea rapes ont s rv'e à touts heure, à la 
carte, système erropéen, et sous la suriuten- 
der.ee d un cuisinier français de première

Vins, claret, sauterne, champagne et li
queurs de première qualité. _

Crt établissement vient d'être meublé a 
neuf, leg chambiee sont s; a'ie::ses e dea 
mieux aérées, faisant face au par •• Kajor'a 
Hill."

L'ent'ée privée est 
l'entré • générale d

sur la me .Sussex.
JOHN JOHNSTON. Propr'étaire

Ce1.003 Clochettes NOMENCLATURE DES LOTS
1 Immeuble de.... $26.000.001'$.
1 do .... 10000.00 1H,
2 immeubles de.. 6 000,00 ]H,
6 do .... 2,000.00 lo.

20 do .... 1 01

pmirSje'gh. f/une de< plus anelenne* mnlaona c.mliaer- 
clalea de la vallée de l’Ottawa et die mleu x 
qualifiée» ami le rapport des bas prix «I* la 
qualité de* articles offert* en vente;

— D’UN —r. ooo.oo
(KH) QO 
0(H) 00

OOO 00 
000.00

M MAGNIFIQUE MAGASIN a. McMillanMcDougall & Cuzner io,f
20. C! DE VOI) ERES

rA-LB s de.......  200 (H)

il" If.,
50,000,00 
0 000.00 

20,000.00
25 000 00
26 000.00 

§•230,000.00

- M R or Rldesi—Knsetgue de la grosse Tarrléro 

-------MAGXSÎNR:--------
100 Montre TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 

VERNIS, ETC., ETC
rvices de toilett v i .m i « Il e sRUES iSStl HOUKE, CHIUDIEBE& MATEE 23-11-87-88.sur l'avenue McK 

u restaurant auxtu Nous exécutons atMSi toutes su le d'ou- 
vrugf h è fr» h nie et décorations an papier de 
tout genre Venez noue voir avant d'aller 
all'cure. Tout ouvruge sera garanti.

COLT DU BILLET
do d'un Cinquième de H.llct - 1.00 VINIIGRERIE DE KINGSTON.

-A.. &c CI «3
MANUFACTUB1KR8

IETA1BES. et se demanda sMre,
CHS. DESJARD NS,l»1t on du poets d'f Ifiires de 

cialrment Voitures Légères, 
mes n' us avons puisé 
garantir e t ère satis- 
i notre dire tion ; les

l es demandes de b llct Feront r çuch 
ji.aqu’à MIDI e jour du Airage.

Im Secrétaire : S. ML LBLEBVRR,
*•* 1®. Une Mal n f-Joeques.

■•strssl, d'anaflu.

W. O. McKAY AflhNT I>'A SH De «NCR KT COURT IKK

Hotel BUSSELL, Be 26 rue SPARKS
— OTTAWA —

R prèseï te la CITIZEN, dépjrtxm-'nl du 
Feu, la V*e et ifes Auc tleuit. : aneei agent 

pour pluei urs Cvnq> gnjo.-yXng. ib a 
Je pie® 1ère cia se.

Opluu reoulf : 810,000,000
.Marchand de Boy tux à iccendie et 

toutes es. Aces de merchandises eu ebout- 
chouc command, es revivent une a teotion 
immédiate, 
jy M. Desjardins donne une attention 

toute spéciale aux affaires d'assurance.

mérlon:

irocurer et nos prit 
le ty tème q^s nou

BF.I.AWD e* LEMIKITX.

Réei.lence privée : 208, rue de l’Eglise.
2 ’m-la M.ignsln : 31, rue Duke, Chaudières

r de Vins, 
ars ; aussi p

Liqueurs, Cig. 
propriétaire de

Importwten
Tab 4e Vins lllancs. 4’ldre,

V1NAIUKKN-

Pora sous tous lee Rapporta, 
KH VENTK A OTTAWA 

Par loue lee Principaux Epicier*.

bes 
e m ttouâ

Malte el autre*

•* L’HOTEL RICÏÏEL1SJ” OE. A. LEPROHONAgents pour les Commerçants de Bol0'.
446. 44» el 456 rue Nuaaex.JE STEWART AK<?HITi;<:TR

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 
2ème «tear, chambre No ».

Résidence, 204 roe Daly, Ottawa

Un
ZERiL DK VOITURES DE PLACECHKMIN DB FER

)DY DE 1 REMIERE CLAHSB.

Communlra Ion téléphonique en tout tempe 

Malut*Patrice, Ottawa.
GUHTAVK RICARD

“CANADA ATLANTIC”J
JOSEPH LANbREVlLLB A V IS A l. X l,A VuIK I.A I LUS COURTE0

1 12-87-88
AMATEU8S-8P0RT

Nom ..en, scEue1 emeot ue .ator.IS.nt 
co plet .l’armes à f u, appareils de pfehe, 
article) de sport, et< etc.

Envoyés votre aIresie, nous vous eijrer 
rong notre catalogue Illustré et nos Hués e

------- ENTRE--------461 lae Spar a a.
L’INNEE 1883. ------PAR------

JOSEPH TASSE 
Brochure de 20 pages in-80

10 cte L’EXEMPLAIRE

age, Chev ux et Voitures 
de premier ordre. Commandes décidées 
sans retard. Communications par t lé- 
phone.

Ecu les de lou

I S*» FieuaoiorteMontreal Ottawa
eVEWCOIHBE>s en GROS

OTTAWA A BOSTON KT NEW YORK 
BT TOUS LES POINTS A 

L EST ET AU SUD.NETTOYAGES TAPIS, Portes
le Maisi.ns l le.
‘ses d'Embalage.

Première Qualité.
6-1-88 ^

li gues depuis $55 eu montant
CONDITIONS D’ICHITS FACILES

W. F. Coates & Cie
ro. 64, RUE BANK,

OTTAWA

J. D. II UN TON A CIE
334 Rue Wellington 334

A LA ¥4PEUKj EN VENTE «U BURFIU OU CINIDA
Les tipls-Hont nettoyée et les plumes répa

rée* A la vapeur cbex
STEPHENS WILKINS, 

fc# rue Aughsta.

convoi» partiront d* la gare 4# rue Elgin 
comme suit

T.IAIN EXPRESS DE MONTREAL 

fi nn A TJT train EXPRESS se racor.
O.wW Xl«JXLa , ani avec l’ExprrK* du 
Crand Trône à Cote«n pour l’Oueat et à 
M intréal »vec lee train du Grand Tronc pour 

et le Hnd Est, arrivant là à 11.30 a .m.

DB avec salle 
n«r, arrivant à Montréal 
r iant avec lee trains du 

lo Grand Tro

T E PROFESSEUR GAGNON donne la 
IJ sablé ao moy» n d’un REMEDE SA IJ- 
V • GE et d’uae découverte imiiortantc pour 
la guérison de ia Oatharrc. Tout le monde 
s*it qu’il n’y a pan nie seu 
le monde sa" s qu’il y ait un 
herbe pour a gufr.r. P 

e Rideau.

B.—Peinture* de toute* couleur*, prèle.
^T>*» ordres peuvent ètie lalwfés

l"di

ROrSSHKCK
CHlTTY & CO.

«8 RUE ELtilS, OTTàWi
____ _______ eu Terre lue, Oatlrrlmrs,
Ageeta d’Awmreece et S'EupUI*.

L.IT.L0YE1
l'Est

Noomi m-sastn de Vie, Liifoeara «t Epiernrs
No 165, col n dee race *«inm 4 50 P.M. ÎSAINRAP1ID2 VARIETE ONT A VCÉbRE

Ma'sf«ti*, Ferme*. Mines, limites A ois,
Dits A JM tir. etc., etc-
•NT A L6DBB

Maisons et Ferme* dar.s et hors la vlllé. 
Agence d'engagement pour incurs, Journa

lier*. Commis, Doine»tuiuee de tous genres et peer tone 1rs autres emplois. ■

FONDERIE DE HULL à*?0 p nr.. 
Ver ont Cr 
l'Ket, UNIMENT GÉNBAÜ

se ANS DM BUCCÉB '
n'rsl et dM. T»yer tient oonstammeat à son magasin tr»ul 

ce qui constitue la ligne d’épiceries • ians ees méin- 
dres détails II eept-re par aa prompte attentieo 
et sa courtoisie envers le public mériter une 
large part du patronage. 2t II 87-la

Le soussigné vieil ( 
la fonderie de Hull et 
paré a eiécoter to »tes eorres d'ouvrages 
dans a ligne de fonderie, pièces légère* r u 
pesantes de toutes dimensions, au p'u bas

de faire P acquisition de 
int mant pré-PEAUX ont à 12 :$0 p. m et fl.10 

E t, se raccordant â la gare Bon 
Montré*! a ec les trains de l’Bgt

Pullman eu- les trains de

vol* arrive' Sestl Topique\
remplaçant le . 

BWe* sans doe-l 
R leur ni chûte du, . 
™ poil. — Guérison| | 

rapide et sûre

aventure
et du 8tid.

Char Palais 
Montréal.

Un train quittera 'a gare du r heroin Rich
mond à 7.41 m. os. et 448 p. aa. es raccor» 
dent av. c le trains Express de Mo tréal.

BANCAH,
S, AMEK.IOAIXN, 
4 DIEMS, EU*.

priï:
en plusieurs 
tira to s les

. Lawson est on homme pratique qui a 
années d’ê-xpérieore, et paran- 
ouvrages fait* à son étahlleæ-

POÜK VOTEE1 -des JMbrioJ i 
f JTowIssree.V 

le, Molettes, veeelgons Engorge-fl 
le des Jambes. Su ros.Eparrlas, sk .T
OÉNEAD, Vi.

PHOTOGRAPHIE T. T.A W80NT
tj, Hall,
Rae Oeorge, Ottawa.

ne l’auraient
Rue Brewe EXPREW DE BOSTON BT NEW-TOBB 

VIA ROUHK H PUINT
— ALLEZ AU —PH COTE STUDIO 1-20 P-M PAS DB GOUTER GRATIS!------ POUR LA-------

Flgare. Ujs Mains, la Penn el le 
Triât ea general

ETDKATT, OTTAWA. Importateurs «le

CHAPEAUX, CANQCES 
FOUKHUHE9 

fl *
d’Article* sic Toilett * pour 

Mer sients

111 III BIMiii.

Point â 5 40 p. m et s* raccordant à est en
droit avec las trains da Ven&Ont Central «' 
Delaware et Hudson, pour PK?t et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 <t à New-York à 7.

NAPOLEON BELANGER 
140--------BUE SPARKS-------- 140

O T T-A. "W .A..

de Miel std'Ameede de Hinds, 
de Concombres et des Roses 

de Motodei
Ce eseor'iroent complet at nouveau des ar

ticles de toilette ci-dessus ve
nant d'être reçu.

Gelé»BTSS Quand vous êtes pressé, vous ne désirez 
pas attendre, tout est prêt à parti* de 11 hrs. 
a m., jusqu’au soir. Une boom 
Soupe, viande*, chaudes 

Salades

C’est pour l’accommodation 
chands et des eoml- et le public en général. 
Ces ls repas le pies succulent que vous 
pouvez vous procurer dans la ville et au 
plus bas prix que n'importe où. Venez à 
“ l'International Hotel,” fur la rue Oeerge 
et jugez par vous même.

J. W. LANCTOT, Prop. 
GEO. NICHOLSON, Restaurateur.

n marin.00 le
Des rh rs dortoirs pullman sont attachés 

un trains entre Ottawa et Ho*ton. Les pas
sagers 4’Ot awa poor N*w Yoik prendront 
les Pullman à Saint-Albans ou â Rouse’s 
Point.

ne assiétsr de
s ou froides de toutes 
nde rar.é é, ans ipé-

bs, Chmlée-* delude 
i. de chambre a 
ronde m «In,
•xei i»oete*« 
k'er nue m .Icon.

cïïlluiIl sera heorenx d’y recevoir ses am s « 
le publ c en général.

V.»leurs toujours bienveeos 1
Sari,faction garantie I

R. I. M.CORMICK scignem nt peu r en 
d s mut. de lâ clt

s, les lit* at I 
peuvent être f» 

té ou aux
E. J. CHAMBERLIN, 

Surintendant Général

franchises de la cilé 
— a déclaré que l’Austra
lie, de même que l’Irlande, combat 
trait pour obtenir sa liberté législa
tive.

EPH BOYOEM CHUflBTk Kf XS^OCLIBTI

75-RUB SPABKB- 75
Prescription pour médecins et familles 

préparées avec soin 
Communication téléphonique

Pris modérés I
PERCY R. TODD

Agent général des PiNe craint pas la concurrence 1-2-88I

>t CH'
n ABJLLMMKSisu'AHBOMmnsLKsTs VkommehENT8 sommes I Tout Tweeds et EtoRes à Robes sebetie et eooiectiouiddsM notre ilsblinement reoevrs 

j escompte d. 10 pont 100—TiAPOSB et Oie. XOlZtueHâd U
NOUVEL ISS'mmm&jrwnn{
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